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M E S S A G E  D E  L A  P R É S I D E N C E  D E  L ’ I N T E R R É G I O N

elle a même conclu que les « mission-
naires mormons » que vous voyez 
dans les rues étaient en réalité des 
agents d’un gouvernement étranger 
déguisés en représentants religieux. 
À ce moment-là, mon ami a inter-
rompu le cours en levant la main et 
en disant : « Professeur, j’ai été l’un de 
ces ‘agents’ au Portugal pendant deux 
ans. » Il a remarqué qu’elle était per-
plexe et confuse. Alors, il a demandé 
la permission d’expliquer, il est allé 
au tableau et a commencé à « partager 
l’Évangile » avec toutes les personnes 
présentes dans cette classe.

Il a donné des explications sur les 
preuves de l’existence de notre Père 
céleste, la création de nos esprits, les 
plans présentés pour nous afin de 
venir sur cette terre, les dispensations 
depuis Adam jusqu’à Jésus-Christ et la 
manière dont son Église a fini par tom-
ber dans l’apostasie. Mon ami a parlé 
du rétablissement par l’intermédiaire 
de Joseph Smith, le prophète, et a 
rendu son témoignage et ensuite c’était 
la fin du cours. À la suite de son inter-
vention, le professeur lui a présenté 
ses excuses et il a mérité le respect de 
tous ses camarades de classe ce jour-là. 
En fait, il a été choisi pour agir comme 
représentant de classe au sein du corps 
gouvernemental d’étudiants et il a par 
la suite été désigné pour être l’orateur 
principal lors de la remise des diplô-
mes quelques années plus tard.

Son courage de dissiper et de corri-
ger les fausses informations et ensuite 

PAGES LOCALES D’AFRIQUE DU SUD-EST

« Nous sommes tous invités à servir, à aimer et à exercer notre ministère en  
partageant l’Évangile, et nous devons courageusement corriger et dissiper les  
malentendus au sujet de l’Évangile rétabli et de l’Église. »

 Dans notre plan de l’interrégion, 
nous avons tous reçu l’instruction 

de nous aimer et de nous servir les uns 
les autres, et d’exercer notre ministère 
les uns auprès des autres en partageant 
l’Évangile avec les autres personnes qui 
ne sont pas de notre foi.

Engager des conversations avec les 
gens au sujet de l’Évangile rétabli et 
donner des références aux mission-
naires sont des moyens très évidents 
de pouvoir et de devoir faire l’œuvre 
missionnaire. Cependant, nous sommes 
également censés partager l’Évangile 
en apportant des éclaircissements à 
ceux qui comprennent mal, en corri-
geant avec amour les fausses informa-
tions fournies par ceux qui sont mal 

« Car je n’ai point honte  
de l’Évangile du Christ »
Joni L. Koch
Deuxième conseiller, Présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-est Joni L. Koch

informés, et même en défendant l’Église 
face aux attaques de ceux qui veulent 
nous faire du mal. Comme le dit Alma 
dans Mosiah 18:9, nous devons « être 
les témoins de Dieu en tout temps, en 
toutes choses, et dans tous les lieux ».

Car je n’ai point honte
Il y a de nombreuses années, un 

de mes meilleurs amis assistait à son 
tout premier cours à la faculté de 
droit. Le professeur était une intel-
lectuelle de renom à laquelle les 
étudiants accordaient une attention 
particulière. Pendant ce cours, elle 
a commencé à présenter ses points 
de vue sur la religion en la décrivant 
négativement. À un moment donné, 

« Car je n’ai point 
honte de l’Évangile du 

Christ » (Romains 1:16).
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de rendre son témoignage illustre 
ce que l’apôtre Paul enseignait aux 
Romains lorsqu’il a dit : « Car je n’ai 
point honte de l’Évangile du Christ » 
(Romains 1:16). Quand nous, aussi, 
agissons avec hardiesse et courage 
pour défendre l’Église et nos croyan-
ces, nous partageons aussi l’Évangile 
de manière très puissante !

Partager l’Évangile correctement 
dans les médias sociaux

De nos jours, l’utilisation des pla-
teformes de médias sociaux constitue 
l’un des principaux domaines dans 
lesquels notre courage de partager 
l’Évangile est nécessaire. De manière 
proactive, nous pouvons, sans sermon-
ner ou être pharisaïques, partager nos 
croyances de manière simple, avec 
amour et conviction. Nous pouvons 
partager nos réflexions sur le Sauveur 
lors d’occasions spéciales telles que 
Noël et Pâques. Nous pourrions égale-
ment afficher ou publier des tweets sur 
la manière dont certains discours de la 
conférence générale ont influencé notre 
réflexion. Nous pouvons aussi afficher 
de courts versets du Livre de Mormon 
et nos sentiments à leur égard. Tout ceci 
pourrait inspirer et attirer quelqu’un à 
l’Évangile rétabli de Jésus-Christ.

Lorsque nous interagissons socia-
lement à travers les médias sociaux, il 
y aura des moments où nous devrons 
défendre les valeurs prônées par 
l’Évangile rétabli, telles que le caractère 
sacré du mariage entre un homme et 
une femme, notre position sur l’avorte-
ment, la doctrine sur l’identité sexuelle, 
et même la réalité de l’existence d’un 
Père céleste et de la mission de son Fils 
Jésus-Christ. Bien que nous ne devions 
certainement pas nous engager dans 
des débats autour de nos croyances, 

nous devons déclarer avec amour, mais 
clairement, notre position telle que l’en-
seignent les Écritures et en particulier 
nos prophètes vivants. Notre position 
appropriée et spirituelle dans la foule 
des médias sociaux est un moyen très 
efficace de partager l’Évangile.

Conclusion
Nous sommes tous invités à servir, 

à aimer et à exercer notre ministère en 
partageant l’Évangile. Nous pouvons le 
faire de manière proactive en parlant à 

tous ceux qui écouteront notre mes-
sage, mais aussi en corrigeant et en 
dissipant avec courage les malenten-
dus au sujet de l’Évangile rétabli et de 
l’Église. Ce faisant, le Seigneur nous 
dirigera vers ceux « qui ne sont empê-
chés d’accéder à la vérité que parce 
qu’ils ne savent pas où la trouver » 
(Doctrine et Alliances 123:12). ◼

Joni L. Koch a été soutenu comme soixante-
dix autorité générale en avril 2017. Il est 
marié à Liliane Michele Ludwig ; ils ont deux 
enfants.

M E S S A G E  D E S  D I R I G E A N T S  L O C A U X  D E  L A  P R Ê T R I S E

Être en accord 
avec l’Esprit
Duane D. Bell
Soixante-dix d’interrégion

« Il y a un seul ‘vrai Dieu, et Jésus-Christ’ dont la doctrine, lorsqu’elle est suivie d’un 
cœur pleinement résolu, nous donnera la paix dans cette vie et la vie éternelle dans 
la vie à venir. »

 Dans ma profession, je m’occupe 
de la vente et, parfois, de l’ins-

tallation d’antennes paraboliques 
pour permettre aux foyers de regar-
der différentes chaînes de télévision 
fournies par les télédiffuseurs de 
leur choix. Cela nécessite un peu 
de connaissance de l’industrie et de 
compétences pour installer l’équipe-
ment. Laissez-moi vous dire comment 
cela se passe avec une explication 
moins technique.

Comme nous ne pouvons pas voir 
physiquement le satellite en orbite 
depuis la terre à l’œil nu, il peut sembler 
impossible de positionner parfaitement 

l’antenne parabolique vers le satellite. 
Il faut avoir une connaissance de base 
qu’un satellite est stationné en orbite à 
un emplacement spécifique, disposer 
de la bonne antenne parabolique et 
des outils d’installation appropriés afin 
d’installer correctement l’équipement. 
Tous ces éléments sont nécessaires 
pour recevoir le bon signal transmis 
par le bon satellite.

Comme il y a littéralement des cen-
taines de satellites en orbite, positionner 
l’antenne vers le bon satellite nécessite 
une connaissance et une compétence. 
L’antenne parabolique doit être parfai-
tement positionnée vers le satellite en 

Duane D. Bell
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orbite afin de recevoir l’intensité et la 
qualité maximums du signal. Sinon, le 
téléspectateur ne pourra pas capter les 
chaînes de télévision souhaitées que le 
télédiffuseur met en liaison montante 
vers le satellite. Cela nécessite un dépla-
cement précis de l’antenne de gauche à 
droite et de haut en bas. Pour rendre ce 
processus plus efficace et précis, nous 
utilisons un appareil appelé mesureur 
de champ satellite.

Cet instrument, s’il est utilisé cor-
rectement, et pendant l’ajustement de 
l’antenne parabolique vers le satel-
lite désiré, indiquera si l’intensité de 
notre signal augmente ou diminue. 
Plus nous positionnons correctement 
l’antenne vers le satellite, plus l’in-
tensité et la qualité de notre signal 
augmentent jusqu’à obtenir ce que 
l’on appelle la « bonne position ». Cela 
signifie que nous avons atteint la qua-
lité et l’intensité maximums du signal 
offert par le transpondeur satellite.

Lorsque l’intensité du signal est 
forte, cela empêche la perte de signal 
pendant les mauvais temps. Mais lors-
qu’une antenne parabolique n’est pas 
correctement positionnée et que vien-
nent les fortes pluies et les tempêtes, 
l’intensité du signal diminue et nous 
perdons notre signal transmis par le 
satellite en orbite.

Parfois, l’antenne parabolique peut 
être parfaitement installée, avec une 
intensité et une qualité maximum du 
signal, mais l’installateur peut ne pas 
la fixer fermement. Alors, lorsque des 
vents violents soufflent, l’antenne 
peut se déplacer de quelques degrés 
par rapport à la « bonne position » et, 
encore une fois, le signal se perd.

Ce processus peut être comparé 
à notre foi en notre Père céleste et 
en Jésus-Christ. Parce que nous ne 

pouvons pas les voir de nos propres 
yeux naturels, à moins d’être « vivifiés 
par l’Esprit » (Doctrine et Alliances 
67:11), nombreux sont ceux qui, 
comme Korihor dans le Livre de 
Mormon, prétendent que l’homme 
ne peut pas connaître des choses 
qu’il ne peut pas voir. D’où, la foi est 
le principe clé pour acquérir une 
connaissance de leur existence. Alma 
enseigne que « si vous avez la foi, 
vous espérez en des choses qui ne 
sont pas vues, qui sont vraies » (Alma 
32:21).

Bien qu’il y ait des centaines  
de satellites en orbite, un seul nous 
donnera le signal dont nous avons 
besoin pour regarder les chaînes de 
télévision que nous recherchons. De 
même, il y a un seul « vrai Dieu, et 
Jésus-Christ » ( Jean 17:3) dont la doc-
trine, lorsqu’elle est suivie d’un cœur 
pleinement résolu, nous donnera la 
paix dans cette vie et la vie éternelle 
dans la vie à venir.

Au sens spirituel, obtenir une aug-
mentation de l’intensité du signal sur 
un mesureur de champ revient à aug-
menter notre foi en notre Père céleste 
et en notre Sauveur, Jésus-Christ.

Pour acquérir une connaissance 
plus solide de leur existence, il est 
nécessaire d’étudier les Écritures avec 
l’accent mis sur le Livre de Mormon. 
Lorsque nous le faisons avec sincérité 

et sérieusement, nous pouvons rece-
voir le témoignage décrit par Moroni 
lorsqu’il a exhorté tous « à rechercher 
ce Jésus sur qui les prophètes et les 
apôtres ont écrit, afin que la grâce 
de Dieu le Père et aussi du Seigneur 
Jésus-Christ, et le Saint-Esprit, qui 
témoigne d’eux, soient et demeu-
rent en vous à jamais » (Éther 12:41, 
emphases ajoutées par l’auteur).

Une fois que nous recevons ce 
témoignage du Saint-Esprit, nous 
devons constamment le nourrir afin 
d’augmenter notre foi en notre Père 
céleste et en Jésus-Christ. Tout comme 
l’intensité et la qualité du signal sont 
cruciales lors de l’installation d’une 
antenne parabolique, lorsque nous 
sommes en accord avec la volonté du 
Père et de Jésus-Christ et appliquons 
la vraie doctrine dans notre vie, notre 
force spirituelle et notre foi augmentent.

Comme l’ajustement de l’antenne 
parabolique de gauche à droite et de 
haut en bas pour trouver la « bonne 
position », nous devons « ajuster » notre 
vie pour expérimenter cette augmen-
tation de la foi. Cela signifie apprendre 
à se dépouiller de l’homme naturel en 
mettant « de côté tout péché qui vous 
enveloppe facilement » (Alma 7:15) 
et en permettant que l’expiation du 
Christ prenne effet dans notre vie. Plus 
nous appliquons cela, plus notre foi 
augmentera.

Au sens spirituel, 
obtenir une 
augmentation de 
l’intensité du signal 
sur un mesureur 
de champ revient 
à augmenter 
notre foi en notre 
Père céleste et en 
notre Sauveur, 
Jésus-Christ.
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Si nous ne sommes pas fixés dans 
notre objectif, nous pouvons devenir 
comme une antenne parabolique qui, 
lorsqu’elle n’est pas correctement fixée, 
peut facilement changer sa position 
lors des intempéries et perdre le signal 
ou, au sens spirituel, perdre notre foi. 
Ou, nous pouvons nous sécuriser en 
augmentant constamment notre foi 
et en appliquant le conseil donné par 
Hélaman à ses fils, Néphi et Léhi : « que 
c’est sur le roc de notre Rédempteur, 
qui est le Christ, le Fils de Dieu, que 
vous devez bâtir votre fondation ; afin 
que lorsque le diable enverra ses vents 
puissants, oui, ses traits dans le tour-
billon, oui, lorsque toute sa grêle et sa 
puissante tempête s’abattront sur vous, 
cela n’ait aucun pouvoir sur vous, pour 
vous entraîner en bas jusqu’au gouffre 
de misère et de malheur sans fin, à 
cause du roc sur lequel vous êtes bâtis, 
qui est une fondation sûre, une fonda-
tion telle que si les hommes construi-
sent sur elle, ils ne peuvent tomber » 
(Hélaman 5:12).

Quelle merveilleuse opportunité 
avons-nous eue d’avoir un des objec-
tifs du plan de l’interrégion de 2018 
qui est « d’augmenter la foi en notre 
Père céleste et en son fils, Jésus-
Christ, et son expiation » en procé-
dant comme suit :

1.	Améliorer le respect du jour du 
sabbat au foyer et à l’Église.

2.	Tous les membres détiennent 
dignement une recommandation  
à l’usage du temple et participent 
à l’œuvre du temple.

3.	 Lire le Livre de Mormon 
quotidiennement.

Je rends témoignage que si nous 
sommes en accord avec ces objectifs 

d’un cœur pleinement résolu, nous 
connaîtrons une augmentation de cette 
foi. Notre vie sera remplie de la joie 
qu’apporte l’Évangile. Nous serons en 
mesure de supporter avec patience nos 
afflictions et d’endurer nos épreuves 
sachant que le Seigneur est à nos côtés. 
Lorsque j’ai appliqué plus sincèrement 
ces objectifs dans ma vie en 2018, j’ai 
ressenti une augmentation de l’Esprit 
et une plus grande détermination à me 
souvenir et à respecter les alliances que 
j’ai contractées. J’ai senti que je m’étais 
rapproché davantage de notre Père 

céleste et du Sauveur et j’ai été béni 
temporairement et spirituellement à 
cause de cela.

Puissions-nous constamment nous 
efforcer d’augmenter notre foi et de 
devenir de vrais disciples du Seigneur, 
Jésus-Christ, en appliquant la vraie 
doctrine. Ce faisant, nous établirons 
l’Évangile de Jésus-Christ dans notre 
cœur et dans notre foyer. ◼
Duane D. Bell a été appelé comme soixante-dix 
d’interrégion lors de la conférence générale 
d’avril 2018. Il est marié à Jocelyn Lee Scott. 
Ils ont quatre enfants. Frère Bell et son épouse 
résident à East London, en Afrique du Sud.

S É R I E  «   C H O I S I R  U N  S A B B A T  E N R I C H I S S A N T   »

Les bénédictions 
du sabbat
Carl B. Cook
Ancien président de la Présidence de  
l’Interrégion Sud-est de l’Afrique (2014-16)

« Depuis que j’ai accepté l’invitation à améliorer mon respect du jour de sabbat, ma 
foi a augmenté et je me sens plus proche de mon Père céleste. Le sabbat a vraiment 
été un délice. Je profite également des efforts d’autres personnes qui s’efforcent de 
s’améliorer, en particulier, lors des réunions de l’Église. »

Note du rédacteur : L’un des objectifs du plan de l’interrégion d’Afrique du  
Sud-est est d’améliorer notre respect du jour du sabbat au foyer et à l’Église. 
En 2019, nous porterons notre attention sur la manière de rendre le sabbat plus 
spirituel, plus sacré et plus enrichissant dans notre vie. Nous commençons cette série 
2019, intitulée « Choisir un sabbat enrichissant » avec un texte écrit par Carl B. 
Cook en 2016, alors qu’il était président de l’interrégion d’Afrique du Sud-est.

Carl B. Cook

Je pleure la mort de Boyd K. Packer 
(1924-2015), ancien président du 

Collège des douze apôtres, mais je 
me réjouis de tout ce que j’ai appris 
de lui. De nombreuses leçons qu’il a 

enseignées sont gravées à jamais dans 
ma mémoire et dans mon cœur. Il 
m’a aidé à comprendre que même les 
petites choses influencent l’Esprit dans 
notre vie.
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Je me préparais pour ma première 
mission de présider une conférence 
de pieu comme nouveau soixante-
dix d’interrégion lorsque le président 
Packer m’a appelé. Il a demandé si ce 
serait pratique qu’il assiste à la confé-
rence avec moi, et j’ai accepté volon-
tiers. Quand nous sommes arrivés 
pour les réunions, le président Packer 
a dit au président de pieu : « Vous 
vous demandez probablement pour-
quoi je suis ici. » Il m’a ensuite pointé 
du doigt et a dit : « Je suis ici pour le 
préparer. » Cela n’a pas pris longtemps 
avant je ne me rende compte qu’il 
était sérieux à propos de ce qu’il a dit.

Le recueillement favorise la 
révélation

À la suite de notre réunion de 
planification avec la présidence de 
pieu, le président Packer a suggéré 
que nous nous asseyions sur l’estrade. 
C’était 20 minutes avant que la réu-
nion des dirigeants ne dût commen-
cer. Presque tout le monde était assis, 
et je me suis penché vers le prési-
dent de pieu pour le complimenter. 
Soudain, j’ai reçu un coup de coude 
dans mon côté, et le président Packer 
m’a dit fermement : « Silence. »

J’ai été choqué de recevoir une 
réprimande d’un apôtre, et il m’a fallu 
un moment pour me remettre. Lorsque 
je l’ai regardé du coin de l’œil, j’ai 
remarqué qu’il écrivait quelques notes 
sur un bloc-notes neuf, dont quelques 
Écritures qu’il prévoyait de partager. 
J’étais rempli de l’Esprit lorsque je me 
suis rendu compte que le président 
Packer recevait la révélation de ce que 
le Seigneur voulait qu’il enseigne. Le 
discours du président Packer intitulé 
« Le recueillement favorise la révéla-
tion » (L’Étoile, novembre 1991), de la 

conférence générale antérieure, m’est 
venu à l’esprit. Il était impératif que je 
garde silence pour ne pas interrompre 
les chuchotements de l’Esprit.

Quelques instants plus tard, le pré-
sident Packer s’est penché vers moi et 
m’a demandé de dire au président de 
pieu de demander que l’organiste joue 
le prélude avec plus de recueillement. 
Elle jouait avec énergie, et peut-être 
avec une fanfare supplémentaire. J’ai 
prié dans mon cœur qu’elle ne soit pas 
offensée par la demande, et j’ai passé le 
message. Le président de pieu, un peu 
hésitant, a parlé à la sœur et presque 
immédiatement le volume, le tempo, 
et l’esprit de la musique ont changé. 
Lorsque j’ai écouté le prélude, je me suis 
rappelé que la musique qui favorise le 
recueillement et le culte contribue énor-
mément à l’esprit d’une réunion.

Quand l’assemblée a commencé 
à chanter le cantique d’ouverture, le 
président Packer m’a chuchoté : « Tout 
le monde ne chante pas. Veuillez 
demander au président de pieu d’arrê-
ter le cantique et d’inviter tout le monde 
à chanter le cantique ‘avec méditation’ 
comme le suggère le recueil des can-
tiques. Ce cantique porte un message 
important que nous allons apprendre 
aujourd’hui. » Encore une fois, j’ai 
passé le message au président de pieu. 
L’esprit de la réunion a changé comme 
toute l’assemblée prenait part au chant 
du cantique.

Nos réunions ce weekend-là se 
sont déroulées dans le recueillement. 
Il y avait un esprit de culte. Beaucoup 
d’entre nous ont reçu la révélation per-
sonnelle et ont communié avec Dieu. 
J’ai appris que le recueillement favo-
rise vraiment la révélation. J’ai aussi 
appris que, parfois, la différence entre 
une réunion médiocre et une réunion 
enrichissante est dans la planification 
et dans les détails.

Le culte du jour du sabbat
Nous avons récemment reçu, de nos 

dirigeants actuels, des recommandations 
et des instructions similaires concernant 
le recueillement et le culte du jour du 
sabbat. Nous sommes invités à appli-
quer ces principes lors de nos réunions 
de l’Église (en particulier la réunion de 
Sainte-Cène) et dans nos foyers. Lorsque 
nous suivons leurs recommandations, 
nous pouvons recevoir les bénédictions 
promises de renouvellement spirituel 
et physique, de joie et d’allégresse, 
d’amour abondant pour Dieu et des 
bénédictions de la terre (voir Russell M. 
Nelson, « Le sabbat est un délice », Le 
Liahona, mai 2015, 129-130).

Depuis que j’ai accepté l’invitation 
d’améliorer mon respect du jour du 
sabbat, ma foi a augmenté, et je me 
sens plus proche de mon Père céleste. 
Le sabbat a vraiment été un délice. 
Je profite également des efforts des 
autres personnes qui s’efforcent de 

Je sais que lorsque 
nous observons 
correctement le 
sabbat, notre foi 
peut augmenter.
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s’améliorer, en particulier, lors des 
réunions de l’Église.

Récemment, les dirigeants locaux 
de la prêtrise ont été invités à faire 
du jour du sabbat et de la réunion 
de Sainte-Cène une expérience plus 
spirituelle en planifiant à l’avance les 
réunions et en réduisant les affaires 
administratives. Ils ont également été 
invités à tenir en premier la réunion 
de Sainte-Cène dans le programme de 
trois heures des réunions du sabbat.

Peu de temps après que cette recom-
mandation a été donnée, j’ai assisté 
à la réunion de Sainte-Cène. Quinze 
minutes avant que la réunion n’ait com-
mencé, la salle de culte était presque 
pleine. L’organiste jouait un merveilleux 
prélude de cantiques. Les dirigeants de 
la prêtrise étaient assis avec recueille-
ment sur l’estrade. La Sainte-Cène était 
en place et prête. Les membres étaient 
assis en silence, y compris les enfants. 
J’ai ressenti l’Esprit. J’étais rempli de 
joie comme je me suis réuni avec mes 
frères et sœurs et j’ai apprécié les fruits 
de l’obéissance aux recommandations 
de nos prophètes. J’ai éprouvé l’unité 
avec eux et avec Dieu.

Je vous invite à examiner comment 
vous pourriez sanctifier plus complè-
tement le jour du sabbat, au foyer et à 
l’Église, personnellement et en famille, 
et récolter les bénédictions qui y sont 
liées. Voici quelques suggestions :

•	 Dans un esprit de prière, réfléchis-
sez à ce que vous pouvez faire diffé-
remment dans votre culte personnel.

•	 Tenez conseil en famille concer-
nant les améliorations possibles du 
respect du sabbat.

•	 Organisez et préparez la nourriture, 
les vêtements et d’autres nécessités 
avant dimanche.

•	 Laissez les dispositifs numériques  
à la maison ou éteignez-les à 
l’Église.

•	 Arrivez tôt pour les réunions dans 
un esprit de recueillement.

•	 Aidez les enfants en famille à faire 
preuve de recueillement sans jouets 
ni nourriture qui distraient.

•	 En tant que dirigeants de l’Église, 
tenez conseil. Recherchez l’inspira-
tion et planifiez bien à l’avance les 
réunions qui invitent l’Esprit.

•	 Lorsque vous participez aux réu-
nions, concentrez-vous sur les doc-
trines fondamentales de l’Évangile et 
rendez un témoignage pur.

Je sais que lorsque nous obser-
vons correctement le sabbat, notre foi 
peut augmenter. Nous pouvons être 
fortifiés pour endurer les épreuves. 
Nous pouvons recevoir de l’aide pour 
résoudre nos problèmes. Nous pou-
vons ressentir l’amour que notre Père 
céleste a pour nous. Nous pouvons 
nous rapprocher davantage de lui et 
recevoir ses bénédictions. ◼

Carl B. Cook a été soutenu comme soixante- 
dix autorité générale en avril 2011. Il a été 
appelé comme membre de la présidence des 
soixante-dix en mars 2018. Frère Cook a 
été président de l’interrégion d’Afrique du 
Sud-est de 2014 à 2016. Il est marié à Lynette 
Hansen ; ils ont cinq enfants.

N O U V E L L E S  L O C A L E S

Les ressources en ligne de l’interrégion 
d’Afrique du Sud-est sont désormais 
disponibles en anglais, en français et 
en portugais
Services des communications de l’interrégion d’Afrique du Sud-est

 Dans la section 90 des Doctrine  
et Alliances, le Seigneur promet :  

« Car il arrivera, ce jour-là, que cha-
que homme entendra la plénitude 
de l’Évangile dans sa propre langue et 
dans son propre langage » (verset 11). 
L’accomplissement de cette prophétie 
ne se produit pas d’un coup, mais pro-
gressivement, à mesure que le message 
de l’Évangile de Jésus-Christ se répand à 
travers les continents et dans le monde. 
Les premiers missionnaires ont porté 
ce message dans leur cœur et dans leur 
esprit, et sur des supports imprimés 

limités tels que le Livre de Mormon, 
des brochures missionnaires et d’autres 
publications. Ces premiers ouvrages 
ont été traduits dans une poignée de 
langues seulement, mais aujourd’hui, 
les paroles des prophètes sont dispo-
nibles dans de nombreuses langues et 
sur divers supports, tels que l’audio et 
la vidéo, tous livrés à la vitesse de la 
lumière et au toucher d’un doigt.

En 2014, David A. Bednar, du 
Collège des douze apôtres, a déclaré : 
« Nous avons la bénédiction de vivre, 
d’apprendre et de servir dans cette 
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dispensation remarquable. Un aspect 
important de la plénitude qui nous est 
accessible dans cette période spéciale 
est la progression miraculeuse des 
innovations et des inventions qui ont 
permis l’œuvre du salut et qui l’ont 
accélérée. Le Seigneur hâte son œuvre 
dans les derniers jours et ces progrès en 
sont une partie intégrante » (« Inonder la 
terre au moyen des médias sociaux », 
Le Liahona, août 2015, 49).

Ici, dans l’interrégion d’Afrique du 
Sud-est, nous voyons l’accomplisse-
ment progressif des promesses du 
Seigneur au fur et à mesure que les 
nouvelles technologies de communi-
cation et de médias se répandent sur 
tout le continent et que les messages 
de l’Évangile de Jésus-Christ devien-
nent de plus en plus disponibles dans 
la langue de chacun.

C’est dans cet esprit de promesse 
du Seigneur que le conseil de services 
des communications de l’interrégion 
d’Afrique du Sud-est, sous la direction 
de la présidence de l’interrégion, a lancé 
de nouvelles plate-formes en ligne et 
de médias sociaux en langues française 
et portugaise. Ces nouveaux sites Web 
et pages de médias sociaux donneront 
aux membres de l’Église et à nos amis 
non-membres accès aux paroles des 
prophètes qui ont auparavant été dispo-
nibles pour la plupart en anglais.

Sites Web de l’interrégion
Les sites Web de l’interrégion 

d’Afrique du Sud-est sont les princi-
paux et officiels canaux de communi-
cation numérique de la présidence de 
l’interrégion et sont utilisés parallèle-
ment aux réseaux de médias sociaux 
pour inspirer, fortifier, instruire et 
partager l’Évangile de Jésus-Christ. Ils 
constituent la principale destination 

pour les membres et nos amis non-
membres dans l’interrégion pour 
obtenir des informations locales sur 
l’Église. Ces sites servent également 
de portails à toutes les ressources en 

ligne de l’Église, produites localement 
et au siège de l’Église. Les sites Web 
de l’interrégion sont désormais dis-
ponibles en anglais, en français et en 
portugais.

VOUS POUVEZ ACCÉDER AUX SITES WEB DE L’INTERRÉGION AUX ADRESSES 
SUIVANTES :

•	 Français : afriquedusudest.lds.org
•	 Anglais : africasoutheast.lds.org
•	 Portugais : africasudeste.lds.org

Réseaux de médias sociaux  
de l’interrégion

Parallèlement aux sites Web de 
l’interrégion, nous nous servons des 
réseaux de médias sociaux de l’inter-
région, selon les directives de la pré-
sidence de l’interrégion, pour inspirer, 
fortifier, instruire et partager l’Évangile 
de Jésus-Christ. Ce sont des canaux de 
messagerie officiels de l’Église dans  
l’interrégion d’Afrique du Sud-est et 
ne sont pas destinés à opérer comme 
des communautés sociales en soi. 
Ils visent plutôt à fournir un contenu 
de haute qualité que vous pouvez 
partager dans vos propres cercles de 

médias sociaux avec votre famille 
et vos amis. Lorsque vous utilisez 
ces réseaux de médias sociaux, en 
cliquant sur « J’aime », vous recevrez 
automatiquement le contenu dans 
votre propre flux de médias sociaux, 
tel qu’il est exactement publié. Cliquez 
sur « Partager » pour partager ces 
publications sur les médias sociaux 
avec des personnes dans votre com-
munauté de médias sociaux.

Actuellement, les réseaux de médias 
sociaux officiels opèrent sur la plate-
forme Facebook, y compris Facebook 
Free, et sont désormais disponibles en 
anglais, en français et en portugais.

VOUS POUVEZ ACCÉDER AUX RÉSEAUX DE MÉDIAS SOCIAUX DE  
L’INTERRÉGION AUX ADRESSES SUIVANTES :

•	 Français : fb.com/eglisedejesuschristafriquedusudest
•	 Anglais : fb.com/ldsafricase
•	 Portugais : fb.com/igrejadejesuscristoafricasudeste
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« Il révèlera encore… »
En 1966, David O. McKay (1873-

1970), président de l’Église, a pro-
phétisé des découvertes scientifiques 
qui « dépasseraient l’imagination » 
et rendraient possible la prédication 
de l’Évangile à toutes tribus, langues 
et peuples (Conference Report, octo-
bre 1966).

Puis des années plus tard, en 
1981, président Gordon B. Hinckley 
(1910-2008) a enseigné : « Nous avons 
l’assurance qu’au fur et à mesure de 
l’expansion de son œuvre, le Seigneur 
inspirera les hommes de développer 
les moyens par lesquels les membres 
de l’Église, où qu’ils soient, pourront 
recevoir des conseils intimes et per-
sonnels du prophète qu’il a choisi. 
La communication est la force qui 
lie l’Église et qui en fait une grande 
famille. » (« La foi : essence de la reli-
gion », L’Étoile, avril 1982).

Ces déclarations prophétiques et 
d’autres qui sont similaires ont été faites 
bien avant l’invention de l’ordinateur 
personnel, du téléphone intelligent et 
de l’Internet. Des dizaines d’années 
plus tard, nous bénéficions aujourd’hui 
de ces technologies, dispositifs et servi-
ces prophétisés, et qui sait ce que l’ave-
nir nous réserve. Pour citer en partie le 
neuvième article de foi, « nous croyons 
que [Dieu] révélera encore beaucoup 
de choses grandes et importantes. »

Nous vous encourageons à consul-
ter fréquemment les sites Web de  
l’interrégion et à utiliser les réseaux  
de médias sociaux de l’interrégion. Les 
informations essentielles, le contenu 
édifiant et les instructions locales de 
nos dirigeants de l’interrégion qui s’y 
trouvent seront grandement bénéfi-
ques pour vous, votre famille et votre 
paroisse ou branche. ◼ FR
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Histoire de l’Église en Afrique : Le saviez-vous ?
Département d’histoire de l’Église de l’interrégion d’Afrique du Sud-est

Qui a été le premier missionnaire noir en Afrique du Sud à être missionnaire  
à plein temps ?

Khumbulani  
Mdletshe et le  
frère Sipho Khomo, 
deux des « garçons  
du township »
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S É R I E  D ’ H I S T O I R E  D E  L ’ É G L I S E  E N  A F R I Q U E

Deux ans après que la révélation sur la 
prêtrise a été reçue et annoncée en 

1978, les missionnaires ont contacté et 
enseigné un groupe de jeunes garçons 
du township de Durban. À la fin de l’an-
née, ce groupe était devenu membre de 
l’Église et, au début de 1981, ils étaient 
devenus membre de la première branche 
organisée de l’Église dans le township de 
KwaMashu (situé au nord de Durban). 
À la fin de 1984, Sipho Khomo, l’un de 
ces garçons du township, a été demandé 
par son président de branche s’il serait 
disposé à faire une mission à plein temps.

La décision n’était pas facile à prendre 
pour lui. À l’époque où il était baptisé, 
les Sud-Africains noirs appelaient l’Église 
« Isonto Labe Lungu », ce qui veut dire 
« Église des Blancs », ce n’était pas du 
tout une étiquette flatteuse, mais ça reflé-
tait les impressions que beaucoup avaient 
à propos de l’Église pendant les difficiles 
années d’apartheid en Afrique du Sud. 
Des rumeurs, des histoires fausses et les 
problèmes sociaux découlant des tensions 
raciales dans le pays tous pesaient lourde-
ment sur Sipho alors qu’il réfléchissait à 
l’invitation à servir de l’évêque.

Mais exerçant une grande foi et ne 
connaissant pas pleinement l’impact que 
sa décision aurait sur lui-même et sur de 
nombreuses autres personnes, Sipho a 
accepté, en octobre 1984, un appel à servir 
dans la mission de Londres en Angleterre, 
faisant de lui le premier Sud-Africain noir 
à être missionnaire à plein temps.

Pendant et après sa mission, l’esprit 
pionnier de Sipho a incité d’autres jeunes 

Africains à accepter des appels en mission 
et à servir le Seigneur. En fait, lors d’un 
des appels téléphoniques de Noël du frère 
Khomo depuis l’Angleterre, les garçons 
du township se sont tous réunis avec sa 
famille pour écouter ses expériences mis-
sionnaires. L’enthousiasme suscité par cet 
appel téléphonique était contagieux et, 
peu de temps après, ces mêmes garçons 
du township ont envoyé leurs dossiers de 
recommandation missionnaire et ont reçu 
des appels du prophète à servir eux aussi 
dans le champ de la mission.

Dans ses propres mots, frère Khomo 
a dit : « Je suis heureux d’être parti en 
mission, cela m’a aidé à être fort. J’ai 
appliqué le conseil donné dans la section 
4 des Doctrine et Alliances et j’ai servi le 
Seigneur de tout mon ‘cœur, de tout mon 
pouvoir, de tout mon esprit et de toutes 
mes forces’ afin ‘d’être innocent devant 
Dieu au dernier jour’ » (verset 2).

Le frère Khomo vit toujours à 
KwaMashu et reste fidèle à l’Évangile de 
Jésus-Christ. Son exemple a influencé plus 
que les garçons du township et se fait 
sentir encore aujourd’hui comme plus de 
1 000 missionnaires à plein temps prove-
nant de l’interrégion d’Afrique du Sud-est 
servent actuellement dans de nombreux 
pays à travers le monde entier. ◼
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